
Patrick BONNET 

11, rue de la République      Faulquemont, le 10 janvier 2019 

57380 Faulquemont   

    

 

   Monsieur le Préfet de la Moselle  

Direction de la Coordination  

et de l’Appui Territorial 

Bureau de l’Aménagement du Territoire  

9, Place de la Préfecture 

BP 71014 

57034 Metz Cedex 1 

 

 

Objet : Appel à projets DETR/DSIL 2019 

 

Monsieur le Préfet,  

 

Par le présent courrier, je tenais à vous informer de la situation de la commune de Faulquemont à engager 

des dépenses inutiles au frais des contribuables.  

 

Les fonds communaux ne suffisant pas, le maire de la commune a souhaité se rapprocher d’institutions 

afin de l’aider à financer ses travaux, en l’occurrence la mairie de la commune associée de Faulquemont, Chémery 

Lès Faulquemont.  

 

Ainsi, malgré notre courrier le département a abondé dans ce projet de rénovation à concurrence de 

30 000€. Comme nous nous y sommes engagés nous ne manquerons pas de le faire savoir aux faulquinois, aux 

mosellans.  

 

Nous sommes tous engagés dans une course à l’économie,  souhait du Président de la République, du 

Gouvernement mais aussi depuis plusieurs semaines des Gilets Jaunes réclamant une augmentation de leur pouvoir 

d’achat.  

 

Mme La députée Hélène Zannier l’a elle-même reconnu en affirmant, lors d’une réunion publique avec 

ces même gilets jaunes que « L’Etat n’a plus d’argent », on retrouve d’ailleurs le contenu de cette réunion sur les 

réseaux sociaux. Cette affirmation a fait l’objet de critiques des manifestants dans la salle soulignant les dépenses 

de l’Etat, à leurs yeux inutiles, en voici quelques-unes en vrac : « La vaisselle de l’Elysée, la piscine, la moquette, 

les déplacements lors de la visite mémoriale du 11 novembre… ». 

   

Aujourd’hui la commune de Faulquemont vous sollicite pour qu’à votre tour, dans le cadre de l’appel à 

projet DETR/DSIL vous apportiez votre contribution.  

 

Mes colistiers et moi déplorons (je suis conseiller municipal à Faulquemont depuis 2008, tête de liste 

d’une autre équipe) cette gestion du maire actuel et de ses colistiers dans laquelle on souligne la réalisation 

d’équipements « doublon » sur fonds de budget communal et de subventions :  

 

➢ Construction d’une médiathèque alors qu’à vol d’oiseau on trouve celle de Créhange distante de 

3kms. Ce qui valut à cette nouvelle structure le nom de Créanto Bis, en référence au nom de sa 

voisine Créanto ;  

➢ Agrandissement d’une salle de musculation au prétexte que celle en place était trop petite pour 

l’association de Faulquemont. Pourtant une salle bien plus grande se trouve à Créhange payée 

par les emprunts contractés par l’association du club de Créhange ;  



➢ Prochainement, Faulquemont va voir surgir un bâtiment périscolaire au cout exorbitant de 

700 000€. Il existait pourtant d’autres possibilités, ne serait-ce que en déplaçant les utilisateurs 

de certains locaux communaux. Mais toutes propositions, émanant de l’«Opposition » ne sont 

jamais écoutées.   

 

Pour information, le District Urbain de Faulquemont, communauté de communes à laquelle est rattachée 

celle de Faulquemont, a lancé l’année dernière une étude portant sur « les communes nouvelles ». Celle-ci n’aurait 

pas abouti devant l’absence de volonté d’élus attachés à leurs prérogatives et à leur petit pouvoir. Pour ces élus, la 

notion d’intérêt public n’a aucun sens, seule compte leur réélection. Il s’agit pourtant d’argent public.  

 

Aujourd’hui, monsieur le Préfet, vous êtes sollicité pour la réhabilitation de la mairie de Chèmery-Lès- 

Faulquemont, dans le seul but de servir l’égo d’un maire délégué, fonction qui n’a plus de sens, tout étant centralisé 

sur la commune de Faulquemont. D’ailleurs lors des dernières élections les habitants de Chèmery n’élisaient plus 

le maire du village mais celui de Faulquemont.  

    

Je joins à mon courrier celui envoyé au Président du département de la Moselle.  

 

Avant de conclure cette lettre, je tenais à ajouter que comme bien d’autres, je suis moi-même un Gilet 

Jaune, dans le sens le plus noble du terme.   

 

Ne doutant pas de l’intérêt que vous porterez à ma lettre, je vous prie d’agréer, monsieur le Préfet 

l’assurance de mon profond respect     

              

 

Patrick BONNET  

 


